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La Réunion, un modèle socio-culturel et agro-écologique
pour le Monde.

Mes deux grands-pères ont survécu à la 2nd Guerre Mondiale. Ils savaient ce qu’est
« avoir faim ». Ils ont toujours été soucieux de cultiver leur propre potager et verger
pour être autonome, nourrir leur famille, garantir l’origine et la qualité de leurs
productions et être en bonne santé. Ils avaient la connaissance de l’agriculture
paysanne et savaient faire fructifier la terre sans produits phyto. Voici les valeurs
qu’ils m’ont transmises. 
Mon père lui, enseignant de métier et ethnobotaniste autodidacte, m’a transmis la
connaissance et l’observation du vivant, le respect de la Nature et des relations
vertueuses de l’Homme à l’Environnement.
 
Quelle chance d’avoir pu grandir sur cette île merveilleuse et intense ! Depuis
maintenant 25 ans, je me préoccupe de la santé des milieux naturels, de la
biodiversité indigène. J’en ai d’ailleurs fait ma profession. Ma sensibilité et mon goût
pour la citoyenneté m’ont aussi amené à prendre la fonction de conseiller municipal
délégué à l’environnement et au développement durable à Petite-Île. Sur cette
commune rurale considérée comme le grenier du sud de l’île, j’ai également adhéré à
l’AREC (Association pour le Respect de l’Environnement et du Cadre de vie) dont
l’objet principal est la promotion d’une agriculture durable, naturelle et respectueuse
de l’environnement. 
 
Je suis très attaché à mon île, au patrimoine local et à son évolution. La Réunion de
tous les peuples, aux multiples visages, est un modèle pour le Monde. La Réunion
est connue pour son « vivre ensemble ». Mais je dirai plutôt son « vivre avec », car
les liens entre les différentes communautés métissées originaires d’Afrique, d’Asie et
d’Europe sont récentes et fragiles. Les Réunionnais portent encore les stigmates du
passé transmis depuis quatre générations. Cet héritage d’un peuple soumis est
aujourd’hui difficile à vivre. Pourtant les connaissances et savoir-faire Réunionnais
dont la débrouillardise, la capacité d’adaptation, l’autonomie, l’habileté, l’intelligence
collective, la créativité, … étaient jadis très élevés. Toutes ces richesses sont
actuellement dissimulées, étouffées par les « goyaves de France » et ne sont pas
transférées aux nouvelles générations. Les Réunionnais connaissent de moins en
moins leur histoire et leur culture. La langue créole s’appauvrit, les traditions se
perdent, les pratiques ancestrales de l’agriculture ou de la médecine par les plantes
ne sont plus transmises.
 
Oui, le Monde change. Le modèle basé sur la croissance économique, le capitaliste,
le profit, l’individualisme, la surconsommation, le gaspillage des ressources et des
énergies, l’uniformisation, la mondialisation s’imposent au détriment de notre
biodiversité, de notre santé, de la qualité de nos relations et donc de notre bonheur à



tous. Ce qui peut se passer à l’échelle mondiale est encore plus rapide et exacerbé
sur notre île.
 
Oasis Réunion est un mouvement collectif qui vise la conversion globale et rapide
de l'agriculture conventionnelle Réunionnaise à des pratiques plus saines,
respectueuses des traditions locales, des savoir-faire, des spécificités des terroirs et
de leurs microclimats, de la santé humaine et de l’environnement. 
 
Montrer au reste du Monde que les terres Réunionnaises peuvent produire de
manière durable, autonome, sans pesticides et sans engrais chimique, en
développant des techniques agricoles traditionnelles et biologiques, tout en
préservant le patrimoine naturel et les traditions, est un challenge ambitieux. Pour
atteindre cet objectif vital, les initiatives citoyennes et associatives ne suffisent pas.
Les prises de conscience, la compréhension des enjeux, l’intégration des
problématiques, le porté à connaissance, l’éducation et la mise en pratique d’actions
concrètes doivent naître et essaimer non seulement des citoyens, mais aussi des
pouvoirs publics, des décideurs, des élus politiques, des organisations
professionnelles et d’autres dirigeants du monde économique. 
 
Il faut aussi admettre que l’inertie d’une transition réussie est longue et parsemée
d’embuches, de résistances aux changements. Je pense que le changement est en
cours, mais il faudra plusieurs années encore pour relier l’éveil de la majorité des
consciences aux actions concrètes. 
 
Nous devons réapprendre à réfléchir ensemble, prendre en main notre destin
d’insulaire ensemble et construire notre avenir ensemble. 
 
Je suis intimement convaincu que cette transition agro-écologique pour La Réunion
ne pourra venir que des Réunionnais eux-mêmes. La mère patrie hexagonale et
l’Europe continentale ne pourront pas imposer ou dicter leurs idées, leurs lois, leurs
dogmes, leurs modèles au peuple Réunionnais. 
 
Par sa situation géopolitique, l’île de Cuba a été contrainte à se convertir, avec
succès, à l’agriculture biologique. Faut-il attendre de le faire par obligation ou peut-on
déjà choisir notre destin ?
 
Par sa beauté, son authenticité, sa gastronomie extraordinaire, son bagage culturel,
son héritage agricole traditionnel, l’avenir de La Réunion peut durablement s’orienter
vers l’agrotourisme, l’écotourisme et le tourisme expérientiel. 
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